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Cathédrale de Meaux 
 

Consécration du nouvel autel de la cathédrale 
 

Fête de la divine miséricorde 
- 8 avril 2018 – 

 
 
 
1 e lecture : Ac 4, 32-35 
Psaume 117 (118), 2-4, 16ab-18, 22-24 
2e lecture : 1 Jn 5, 1-6 
Evangile : Jn 20, 19-31 
 
 

L’autel nous rassemble pour faire monter vers Dieu notre reconnaissance et notre louange 
 
« Qu’éclate dans le ciel la joie des anges, qu’éclate de partout la joie du monde, qu’éclate dans l’Eglise 
la joie des fils de Dieu ! La lumière éclaire l’Eglise, la lumière éclaire la terre. » Mes amis, le chant de 
l’Exultet a retenti il y a seulement une semaine dans cette cathédrale et aussi dans les églises du monde 
entier au cours de la vigile pascale. Christ est ressuscité, alleluia, il est vraiment ressuscité, alleluia ! 
« Victoire qui rassemble ciel et terre, victoire où Dieu se donne un nouveau peuple. Victoire de l’amour, 
victoire de la vie ! » C’est cette victoire qui nous rassemble aujourd’hui. 
 
Dans une église, l’autel signifie la présence du Christ ressuscité, une présence qui rassemble, une 
présence qui offre la vie nouvelle qui vient du Père. Une présence victorieuse qui nous charge de 
transmettre la vie du ressuscité. Ceci par notre charité vivante et par l’annonce de l’Evangile : le Christ 
est vivant. L’autel de la cathédrale voit se rassembler tout au long de l’année, pour les grandes fêtes 
diocésaines, le peuple que Dieu s’est acquis par la croix du Christ en Seine-et-Marne. Ce qui fonde 
notre Eglise particulière, c’est la foi au Christ ressuscité, c’est la foi dans la vérité des paroles des 
apôtres. C’est l’accueil de la miséricorde divine. La victoire du Christ contre la mort et contre le mal, 
c’est la victoire de la miséricorde. Victoire du Christ, lui, le visage bienveillant de la miséricorde du 
Père. Comme pour les néophytes, en ce dimanche in albis, nous venons rendre grâce à Dieu pour sa 
miséricorde. Dieu nous a aimés le premier. Aucun d’entre nous ne mérite cette miséricorde : elle est 
gratuite, absolue, sans cesse offerte. La source de cette miséricorde, c’est l’autel du Christ où il offre 
sa vie librement pour notre salut. Là, dans l’eucharistie, nous sommes nourris de sa Parole, nourris de 
son Corps et de son Sang. L’autel nous rassemble pour que nous soyons des vivants, vivant du Christ 
ressuscité. Le Christ nous rassemble pour que nous formions un peuple, un peuple uni par l’action de 
grâce, une action de grâce émue devant la miséricorde divine. L’autel nous rassemble pour faire 
monter vers Dieu le Père notre reconnaissance et notre louange : « Ô Père, accueille la flamme qui vers 
toi s’élève en offrande », en louange. L’autel nous rassemble, mais aussi nous envoie en mission. Nous 
l’avons entendu dans l’Evangile : « De même que le Père m’a envoyé, moi aussi, je vous envoie. » (Jn 
20, 21).  
 
Allez dans la paix du Christ. 
Allez porter la paix du ressuscité à vos frères. Voilà le message qui nous vient de l’autel. 
Allez dans la charité du Christ. 
Allez manifester l’amour du Christ à vos frères par une charité inventive. 
Allez dans la mission du Christ. 
Allez porter la Bonne Nouvelle à ceux qui ne l’ont pas encore entendue. 
Le Christ est vivant, il est le visage de la miséricorde du Père. 
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« Ô Père, accueille la flamme qui vers toi s’élève en offrande », en louange, en prière. 
 
Mes amis, je vous invite à prendre l’image qui a été déposée sur vos chaises. Nous allons dire ensemble 
cette prière pour notre diocèse, pour nos communautés chrétiennes, pour chacun d’entre nous : 
« Père très bon, regarde avec bonté le diocèse de Meaux. Par l’intercession de saint Etienne, fais de 
nous un peuple de disciples missionnaires ardent à faire le bien, qui annonce dans la communion 
fraternelle le Christ ressuscité. » 
 
Amen. 
 
 

+ Jean-Yves Nahmias 
Evêque de Meaux 


